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Ce problEme ne peuT pas ne pas se poser et restcr sans soluton.
En efet, j'ai dans ma bibliotheque des Liwres kurdes &crits, e cer­
tains impninEs, en caractEres arabes, laUns, cyTilliques, armEniens
(fg. 3), chaldEens (fg. 2), et mEme les Liwres sacr& des Yeidكت e
un alphabet tout fait ذ original (fg. 1). Voila donc six sortes de
camactEres difErenGsز qui n'ont absolument rien de commun ente
eux, pour €crire une scul et mEne langue: je crois que c'est la
un phEaomEne nu queن au monde.

Cue des &trangers, €tudianT un idiomc qui n'est pas le leur,
1e transcrivent avec les signes phonEtiques propres A leur langue
maternelle, rien de plus lEgitime. Tous les kurdologues I'ont f itة et
l'on a abouti A un.autrc genre de complication- Rien dc commun,
en efet, entre la tanscription a l'iualienne de Carzoni et la ­ atكص
ciption 3 l'alemande de Prim et Socin {fg. 7), qui diRere de cele
d'0. .fann, ou 1a art criptionكص seنl'angla ة de Soane, de Jardine,
de MfcCanus ou de Mlfackenzie (fg. 8) et de C. J. Edmonds et aا
taصscription a la frangaنse de P. Beidar. Le mEme mot se voit aiصsi
orthographi d'auaant de fagons qu'i y a d'auteurs. Rrcnons, par
exemple, le mot kurde qui siguife: douR, afable. On le trouvera
taصscnit: sciحir , chinine, , hsنirم sعتh in, shiyiy, ,irinة ...in اي Oa
woit la difcultE. .Mا Iaنs est-i noral que des conctoyens d'صu m&me
pays uكنlt ent des graphies difErentes pour leur langage commun?
Cكl est' م pدs anreد Cet pouruanr le des كه Furde. (ue
faut-il c penser?

Rrnons aos consideratons aعu لa pجH bet le plus u ­ ضجنلتuك ز
gu'A pr&صe r: l'arabe et ue aا

٨
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L'uage des caracteres arabes comporre un certain nombre
d'avantages.

D'abord ces caracteres sont ceux du Coran et de l'arabe. languc
sacree de !'Tslam. Tout musulman, et les Kurdes sont en majorutE
musumans, doit connaitre plus ou moins l'arabe et le lire. Il est
donc dEji familiarice avec cette graphie.

Pكi on retrouve ces camacteres en psrsar, langue apparentEe
au kurde, puisqu'ils sont tous deux un langage iranien. De mEme
beaucoup d'ouvages sur les Kurdes, leur histoire, leur origine
lgendaire, leur5 coutumes, ont €te €criGs n ء cette !angue.

En outre, la langue kurde, surtout 5avante, religicuse ou pce­
tiquc, conuient beaucoup dc mots arabes ou persans, avec lesquels
on est dejA accoutume.

Enfn cette &criture arabe a Ete uuiلنsee par les lettrEs kurdes
dcpuis de longs siEcles (fg. 5). Aussi nous possEdons un bon nobre
d'€crits kurdes €dites en caractEres arabes: c'est li un acquis non
nEgligcable.

Mfais les incoaveصients de l grapHie arabe l'enportent de loin
sur ses awantages.

L'€criTure arabe est en efet icomplite. Parfaite pour les con­
sonnes, le ك est inapte A rendre les sons si diFErents des vayelles
kurdes. On ne saitjamais, par eemple, s'il faut Lire i ou E, ou bien
o ou ou. Si, pour remEdier a cette difcultE, on decide, comme
I'ont fait des Kurdes d'Lrak (fg. 6), d'ajouter des signcs diacririqucs
(accent crconDee renvcrsE entre auTes), au-desus du ya ou du
waw, afn de prononccr respectivement € ou o, cela compligue
€nornEment l'&criture. Et d'aiلleurs, bien souvent, les imprimeries
nc possEdent pدs ces sigae supplementaires et donc lcs omcttent.
Alors on n'est pas plus awanc€. D'auTre part, qui ne voir lincon­
venient d'ecrire ala kurde un mot arabe dans un contexte kurde,
comme aurefois on l'ecriwait a aا trque. Le regrett& B. .ikitine
m'ecriwait un jour, a propos d'une revuc publi&e en dialccte sorani
c٤ en caractEres arabes: « Ces demniers surtout m'iritent beaucoup.
Je vois عم pas du tout l'intErEt qu'on a A compliquer l'orthographe
arabe, que tout Kurde cultivE connait, par des siعng s nouveaux.
Est-ce waنmenr plus facile de d eعث e ثهكر Bien أكر و«إ? str,
on peuT rEpondre qu'i ne s'agit pas uوتص uement des Furdes ­ cل
tiv, maتs quiy a la masse dcs autes i iصstuire. Saصs doutc.
MIaثs a orsل les Eves ك qui auصont apprendre خ l'arabe, core ceux
d'Liak, n'auront-is asح des d tdهتucل p&dalcsد pour l'orthogaphc,
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les memes mots devant s'&cnire de deux fagons distinctes, suivant
quiLs se trouvent dans un tErte kurde ou dans un rte arabe?
Oy'en pensenr les doctes et les maitres d'&cole? Car ce n'est pas
encore aujourd'hui qu'on peut iminerا€ de la langue kurde tous les
vocables arabes. Le meme problEme se rencontre en Turquie avec
!'alphabet phonetique; mais lElEve &crir indifEremment buro et
burcau, mayo et mailot, ralct ct toilette, sans aucune gEne, m'ont
dir des proResseurs frangت s ,Lstanbul ذ quej'ai interog&s ce خ sujet.ت 

.Mfais l'ecriture amabe comport u eم aucre dificult&, car elle est
comptiguke. Elle compterait, paric-il, 330 signes etrien que l7 facons
d'ecrire la lettre K, ai-je lu dans 1'article de la revue Hetau, cite
dans la Bibliographie. Les lettres, en efet, cbangent de forre sui­
vant leur place dansle mot: 4u commencemcnt, au miلieu ou a la
fin. Plusieurs ne se dنstinguenT que par , uم deu ou rois points,
au-dessus ou au-essous de la ligne. Dans lثcrirure cursive, ces
points voltigent, sur ou sous les lettres, suiwant l'humeur du scrip­
٤eur, si bien quc le texte, s"i ne porte pas sur un sujet de la vie

. quotdienne ou connu du lecteur, en dewient prcsque ilنsible et
donc incomprEheصsible. Nous en avoكn tous fait l'eaptrience. En
particulier lcs moms papres, qui nc comportcntjamaنs de majuscules,
resTent souvent des devinettes. Un professeur de l"Univcrsit€ Am€­
ricaine de Beyrouth a pubاiE, en 1934, un terte aabe €crit par  uص
Eعim Yكiنd - Beaucoup de noms de tribus kurdes et de villages
yكidis du Caucase y soat dEfgurE. C'et donc que l'&diteur n'a­
wait pu lire correctemcnt le manuscrit Jةi fait Lire a un proةf sseur
d'arabe des passages de l'Huire du firdita par E. Zak, dكصa sa
aduction arabe. I ft incapable dc prononccr eactement les
noms de illes et de personnes, pourtant bien orthogmaphi6, mais
qu'i ne connaissait pas. Daمs les joumaaux de langue fIangaise,
ctnt des depEches d'origine amabe, on Lit courammcnt Barazaصi
ou Saraعink, etC..., au ieuال de Barzani t Sersing. Et puوكن ue je
wiens de parler de lHتstoire du peuple kurde, nous svons qu'لذ a
cist6, enrre 991 et lll7, une dyaste kurdc qثu a rgn€ sur
Hamadan et Kiraصsطah, maنs nous e ignorons .le nom cact,
pr&cisement a cause de la grapHie arabe. Les orienuلنstes ocdiden­
tuت, a la suite du tste regu d'Dbn ,a -Athirل 'appcllent banou
AxwAz. Mشنs le Chaf4, suivi par Emin Zeki et aurres hنstorieصs
kurde, la mme مد Banou AYAR; d'autres, tel lhistorie Turc, Sتa d
Diarbekri, bدgu 'AاNNAN, tndثs que daucuns &crivent Banou
ArAz. Qi a ?am nنsم Q redraت son identit€ a cette e للتصفا pni­
c&e lrde?

Enfn l'eritre arabe et une &critre de pioiligizs, d'aristo­
cate de la pcصsee, de « bourgeois », comme dتكcnt pتasr ucent
e Soviets. De fait, leك sppse dc longue €tdes- D fut connafte
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pArfaIrement Ia grammaire pour lire correctemenT ur Teد te. ]'i
connu, ,MLossoul ذ des .rabes insrruits refser de Lire en public un
texte ,l'improviste ذ car ils n'en avaicnt pas preparE la lecnre. Et
que de fautes grossieres de lecture font parrois des orareurs poli­
tiques! Bref l'criture et la lecture arabes sont une science de man­
darins. Simplifer !'ecriture kurde erait ة donc battre en briche des
privleges et faciliter l'instruction populaire.

II. LEs cARAcTEREs LT7:S

-lc5nzennents €t azanlagesا. 

En fait, il ny a aucun inconvEnent A utiliser les c1ractErcs
latins pour transcrire le kurde. En efEc, alors que certaiقn caracteres
arabes ne sont daucune utilitE pour le kurde, par eemple les em­
phatiques, parce qu'aucun son kurde n'y correspond; par contre,
tous les sons kurdes, et surtout les voyells, sont parfairemenT re­
produiGs par les caracteres laUins.

lfais les awantagcs sont nombreux.
D'abord, tous les sons sont €crLs, consonnes et voyelles, et on

prononce le noT tel au'il est fgurE par les lettres. Si 1'&crirre ma­
puscrite peut parfois prEter A conusion, comme larabe mais en
bien moindre proporUon, on a Toujours la ressource de recourir a
l'usage des majuscules d'imprimerie, surtout lorsqui sagit de
noms propres. On €wite ainsi toute erreur. Cest ce qu'en fait, par
eemplc, pour les noms dans les passcporTs ou pour les adresses
dans le commercE.

De 'plus, cette &criture tend devenir خ uniberrelle. En Turquie,
od vit plus de la moitiE du peuple kurde, cette gEnale rEforme
d'Atarrk a eu les meileurs resultats. Le pays d'Afrigue 2oire
utلisent tous l'alphabet latin. Bien plus, la CHنne eLe-mem, dont
la langue est si difErente, tanr de larabe quc du kurde, a com­
menc& la reforre de son EcTitre, wmaiment de mandarins, pour
adoprer les caracteres latins, comme le Viet-nam l'a faic depuis
longtemps. L'&criture latine favonise donc les echanges iternaDo­
nau, tant pour la cuItre gue pour la technique et le coصmerce­
D'autre part, les €trangers, rebutEs autrefois pعa des crctEres
€tanges a leurs yeux, etudient plus olonters et plus facilemcnt le
,t eع pمa عe mple. De m&me, les Oricntaur sc mertoat plas faci­
LعmenT A lع ude des langue occidcntles qثu leur soat s uventم
.ablsوpenتجi dص
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EnFn F'€citure Iatine &conomise le tembs, dans 'Etude de la lec­

ture er de l'ecriture. S'il faut compter, nous dit-on, trois cents
heures pour l'€tude parfaite de la lecture en caractEres arabes, il
n'en faut plus que cent cinquante pour la lecture en carcteres
latins. C qui fait qu'un enfant metrra deu ans de moins pour
apprendre lire ذ et A ccrirc correctement le kurde en caracreres
latins qu'il n'en mettrait pour lapprendre en caractEres arahes.
Ln jeune Furde nationaiste m' dit avoir mis quclques jours  ذ
pcLnc pour enscigncr i lire et €crire le kurde en caractErcs latins
i un vieux comnpatriote rencontre en prison. Cest donc la une re­
forme a rsonancc sociale et dEmocratique du plus haut 1ntErEt .

.bjectiorsه elgues0.2و

Si donc, de 5oi, il n'y a pas d'inconvEnients, mais plutot des
avantages, incroduire les caractEres lauins dans l'&tude du kurde,
on pourraiT peut-Etrc pourrant soulever quelques objecUions d'ordre
pratique sinon theorique.

D'bord que faire des Livres dEji imnprimEs en d'autres carac­
tEres? Sonme touTE, ces ouwages ne sont pدs tellement nom­
breux, ET ce sont surtout des Rewues. lIais s'il s'agit dcuvres im­
portantes, comme certaiصs Livres de mystique ou d'Histoire, rien
n'empEche d'en fةaire de nouveles &ditioكn en caracteres latins.
C'est ce .qu'ont fait les Turcs qui pourtant awaicnt we production
Litteraire imprimee autrement abondante. Ils n'ont certes pas tout
r&edite; mais cela permct aux &tudits de se Livrer a de belles €tudes
sur les tcts anciens!

D'accord, mais si les Russcs, qui awaient d'abord donn& aur
Furdes d'U.R.S.S. I'alphabet latin, l'ont remplac aprEs dحi ans
d'expErience par l'alphabet cyiiلlique, n'est-ce poinE parce qu'is
considrent lcur a phabetل national comme plus adequar?

Distinguons. D'abord, par rapport a I'alphabet amabe, on
peut afrmer que cet alphabet possEde un ceruin nombre dcs
avantages attribu&s lalphabet ذ lauin. Ainsi, par eemple, tous les
sons sont &crits, et iy a €galement une €conomie de temps d'€tude.
.lfةs la a'est pas la question

En efTet, daصs cette afaire, Ies Russes n'ont pas considEre
lawantage de tclle ou telle &criTure dans l'abstrait, ni meme pour
les Furdes en g&ntral, mais pour les Furdes d'U.R.S.S. et ccحu 
d'ءrغمie en prvculier. E efret, les pett Kurdes d'.ra&nie
soviEtique apprenaient d'abord a Lire leur langue matemaclle, c'et­

-deعل obligatoirement, iك, brde, en camacteres launs; puع re Lف-dن 
waient €Edier la angueا offcielle de leur pays d'habict, en loc­
currence larكصic, qui a de caracrtres sptcaux, comme l'on
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5aIt. tout comme les petits Kurdes d'Irak etudient l'arabe et ceux
de Turquie le nrc, du moins s'is ont des Ecoles frEqucnter. En
outre, dans les classes supErieures de l'ecole primaire, iلs s' i cnTنصUن
deja la ذ langue nusse qui leur est necessaire, s'ils veulent 5e livrer

de5 €tudes supErieurcs. Cela faisait donc un coisieme alphabctخ 
c mettre dans la tEte. Les Russes, avcc raison, semble-t-il, onT؟ 

jug que c'€tait trop e.iger de jeunes €lEves. Et comme, de toute
hacon, iلs cstimaient que l'€nude du nusse €tait plus utile que cclle
de toute autre langue, pour des habitants de I'U.R.S.5., ils ont
impose les caractEres cyrilliqucs pour le kurde (fg. '), comme d'ail­
leurs pour tous les autres langages de lEmpire sovieUiuuc, sauf
['armenien. Cela s'explique donc UrEs bien daصs !'interet meme des
lEves d'ArmEnie, mais pas ncessaiement pour les Frdes en
genEral. ce د propos, on pourrait peut-€tre conclure que, par li,
les Soviets donncnt Ia preuv= qu'ils ne cherchent pas faire ن de la
prpagandc che les Furdes dcs autres pay3 qui ignoren leur €cri­
,ut cع et aussi qu'ils nc tiennent pas teLlemcnt a voir leurs Kurdes
Lire les ouvrages de leurs compatriotes de l'etranger dont, a leur
tour, is ne connaissent pas l'alphabet. Oyoi qu'i en soit, si on
latinise l'alphabet, les Kurdes habitant les pays musulmans: Lrak,
S3yTie, Lran, eTqui, pour se teنn r au courant des tecbniqucs ctsciences
moderncs, doivcnt nccessairement €tudier une langue occidentale:
anglais, franودتs ou ,a emandلل n'auront jamis que deu alphabcts
a apprendre: arabe et latin. Les Furdes de Tعu guie sont dEjA  ذ
pied dcuvre.

?rه phabet lati ehoi9.3ر أع له

Nos planches IV e٤ V montrent qu'iI ya eu, et depuis long­
temps d&jة , un certain nombre de projets et de r€alisations de lati­
isation dc l'alphabet kurde. Laissonsde cote les systemes invent€sم 
par les orienكثلat tes, qui pcuvent sc .permcttre d'Etre complquEs
pour nuancer les mohdres sons; mais bomons nore rcvue aux
taصscriptions doar le but est d'ordre pratiguc, puisqu'il s'agit de
facلiter l'&criture au Furde moyei.

En AدعmEnie sowiEtgue, 1'alphabet latin utiلتs& origine' ذ ا
compuait trente-aeuf caractEres. .Vfais certains d'ente eux avaient
une fomae sptdiale, par cerple c renverse ou hampe separE du q­
D'autres letres comnportient des sigue diacritques incorpor et
inuغit& da les autres langues europcennes: c&للنd es pour c, k,  وز
s, 4 ou barres pour c, z, h Tout cea en rendait l'usage asse com­
pliqu€ et pas toujouns Tbs Lنsible.

En Lrak, arrEtons-nous a l'alphabet propos€ par Tewfq Wehbi
(fg. 9). I ne compte plus que tente-ix letrres ou diagraصme
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composثs avec h: th, dh, rh, Lh, ch, sh, gh, kh, ou cncore iy e٢ uw.
Ces diagrammeت sont la plupart du remps inutiles c ne font qu'a­
lourdir l'&crirure. Par contrc, on a supprimE, ajuste tirre, tous les
signes diacriuiques.

En Sرrie, nous avons le systEme laboreك par l'Emنr Celadet
Bedir Xan et pubLi dans sa rewue Hauar qui paraissait Damas ذ
(fg. l0). Lcs vingt-six caracteres usueLs du latin sont utilisEs, mais
certains avcc une prononciation conventonnelle nouvele, d' a leursن
facile a retenir. L'accent circonfere peut surmonter trois voyelles:
€, i, ; ت cE deux consonnes peuvent €tre pourwues d'une cEdile:
g, $. On se rapproche donc de l'alphabet turc, mais quclques am&­
Liora tions y onr Et& apportees. Cest a iكصن que le i sans point, sujrt

conusion, a €te supprim€. Un atanrage appreciable est qu'on
peut se 5erwir d'une machinE a €crire francaise normalc. Lc prin­
cipe, conforme aux theories de Volney, csr simple, car il est pho­
nttique: un son pour chaque lettre ct unc seulc lettre pour chaque
son. En fangais nous n'en sommes pد slة , pكنu qu'une mEme letere
peut se prononcer difreremmcnt, par eemple, G das gigot,
C dans Ccile et dans cacophonie, S dans sosie. Certains phonemes
peuvent, par contre, s'€cnire de plusieurs fagon difrErentes, i همنة
J dans jeune ct dans gEn&ral, 2 dans zEbre et dans lEser; d'autres
dcmandent deux hcttre pour s'&crire: chambrc.

Ce nouvel a phabetل a remEdi¢ a ces inconvenients. Les letrres
B D FJKL MNPQRT ٦ 2 3'y prononcent comme c
frangais; G et S sont toujours durs; C se prononce D] eT gTCH;
$SH; H est gutnmal et X correspond au CH allemand ou au I
grec. Les voyelles E IU correspondent au fangais A bref, E mueT
e٤ U ٥u OU t& bref. A €1 sont toujours longs; u sc prononce
OU Iong.

On apu formLler quelques critques al'encontre de ce systEme,
'sous prEtexte que toutes les nuances de sons n'y sont pas repraduites
et que ceruنnes particulanitts dialectales sont passEes sous silence.
Saصs doute. Mlais qucl a phabetل est parfaic? Je ne dتs rien de l'an­

s on ne prononce pas de la memeث s mme efangقنmفنداي, 
maniEre Panl et ,ap leس€ fll et vile, qui pourtant s'Ecrivent de la
mEme fagon C. Nebez, en lrak, avec O. Sehr, a donc csحay& de
complEter l'alphabet de Bedir Xan. A iعصث acccpعt les gtminatoدs
ou lctTes doubles, que ce demier ne reconصait pas. Daصs ccrtains
cas, les lctgres L et R sont summontes d'un trEma, pour cn nuancer
1a prononciaton; tous فنتح le Kurdes paruagent عد pas cette
fagon de woir.
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lfEme si de5 amEnagement sont possibles, c'est, a mon avis,
l'alphabcc ce Hauar qu devrait Etre adopte par tou5 ls Kurdes,
a cause de sa simplictE et au5si a cause de sa parfaitc adnptation

la 1angwe kurdc, m&me aur dialectcs sorani €t mokrl, ainsi qu'onذ 
le peut voir en certains te.:te5 Edires dans cvrtc mmc Revue. D'ail­
leurs il a clcjA taic se5 preuvcs depuis prEs dc quarantc ans. C'est
une garanrie de 3on effcacit€ et de sa valeur pratiquc.

REWLدROUES SUR LES PLد YCHEs

L RucHE I nous monTre dcs ccnitures kurdes qui ne sc rencontrcnt
qu'en manuscrit.

L fg. t ا d'une eniture qui. au dire de l'orientaliste Decourdemanche,
serait spEcifquement kurde (cf. .VAC, Reeعil t terusع et de deumemts sur ler TEidis,

,par -جت Pars, !918, p. l5, n. 1).A ma connaه ذ R0.C., ., 1913-1917. Tirمن 
$ance, cette criture ث n'a &t& utilisee quc ansه des tetes yrcidتs. L pageه ici
reprduire est prEcisement la pge du أ Liere de ta Risilatior. &dite par Bitrner,

.n  ت1913
La fg. 2 et ertmite d'un recueil de dourrkiata ou &legics, en langues chal­

d&enne eL :oureth, manuscrit de la Bibliotheque des Pires Dominicai n deت
.soulوl. [oا Ce recueil conUien quelaues poemes en langue kurde de Cacha David
de Fanifala. page ها ici reproduite est la p. 15, d&but d'un poغ me &l&iaaue
sur La mort de 5on fls" Jai en ma poacssion de ertmaius des &wangile eL un
lcrique fangai-kurde crits ث en caractres chaldeens.

L PuxcHEش II utiزل se de carctEre plus connus.
.L fgح 3 t ك unء page de IEwangile de S. Mاare (ch. 13, v. 28-37) &dit¢

eP cractEre am&nien ,CaNtantinople ة nث 19ll, par I SocietE Biblique
.mEricaine, A Iمعu ge de chreteقn amEniens de languc kumanci. Oa en
trove encore mehlie دF ذ (Syie}. seul عما Lisre profane impriغm en ce carac­
re et u livreم de Lecture: SRamr, itE &ل a Etchmiadzin [.rm&nie) pدr Ho,
en 1921.

-ge 83 de Berbag (L'aube) (I958} de l'auteur krde soما حم tك +.fgحلا 
wiEtique bien connu EعED $Ewo. Ce cmactEre sont, depuis 190, d'حu ge cou-
ant e عف ا Sovieo pour cation تاpub ها de ouwage kurde.

rrio eم Puer ILI foumir deur specmes de rerte kuretها 
.aabeي martteب 
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Daد ia fg 5 c'Ecr !'alphaber utulise tre longremps par les Kurdes iRstruIrs.
Cest au fond !'alphabet peran avec scs carcrEres propres 1nconnus de lذ rabe.
On y rctrauve aتعu i certaines lettrcs cmphatiqucs arabes compkEtemcnt inutiles:

ue les Furdes nc les prononcent pount. L page ici reproduIreوتت puي، ، ومط 
ezr la page 9+ du tetre kurde de .:: عت+ JADA, Rceعu l e t:ces مه t riets {ourder
(5٤ P&terbourg, 1860).

L2 fg. 6 au contmire, dont la transcrpTron dIFere nettemcnt de la prece­
dente, et la reproduction de la p. [l8 de . د SEc.ADE, RIs!-i ،!ltRrar tLe Coller
de pcrles), vol. IL. DagDd, 1957. .Aux lettres amabes habituelles, ont &t ajou­
L5ب ك igne D .e {'gتacritiu ا accenT circonfcxe reroumE). qu1 ont 5urLout
pour but de precser le 2n des voyelles ou de certancs coRsonne. comme L

a listbuiire dansع u R Unc telle €crcure est tr& chargcc ct an peut duuter deه 
un te:te manuscrit.

Lcs PLCRes IV ٤t nous 'founدتعsent quatre exemple ds tra R crvpt'onح
cn camacrEres latins.

La fg. 7, ctmaite de E. PR1لا et A. Socr, fudirche Samuم gء n, 2% part.,
S٤ P&tersbourg, 1890, est la tmnscription awanteع allcmande d'un tc3te kurde.
Les nombreux signe diacrtques cn r&erent !utLثغation aux travau scien­
ifquخe 

6g. 8, cmpruntee A Iouwg de D. 57. MLAcRENzm, Aurdih Dialretما 
Suudعi s, II, Orfard UJniveniwy Rres, 1962, montre une tancriprion plus simple
que la precedente. ELe n'en rcste pدs moins d'un u geح trop compLiaue poعu 
le wlgaire. ٠

(reproducuion dune page de :V6ndeuaiy' ba @Bagdad, .fg م1933 9 et lها 
de T. WVtRArY, quis'et iمgenie latiniser ذ l'alphabet kurde. Il en a pmatiquemene
Lثmin& Le siges diacritquE, ce qui dt eceLent. ationانحluti فنقذ. dوc dia­
ramme, que rejettent aا pluprt de mddemes, alourdit le Trte et feine

-eriture eurive. Cet alphabet et utiis par C. ]. Edmonds dan sa transcrip'1 ث
tion de texte kurdes.

L fg. 10, que nos awons rEerEe pour la fn, est une page du Dr K. A.
BEpI .x, Auadina Hdi (Dam1938قح, ), oi ar uU ciprionصسt ع&عنلت ها de la
rewe Haunar. Carparee aur raصscriptioدn precEdente, sinpliciغt saute aus
yeعu Cer, mon ذ sen, le aلأع leur a ntمmugع faveur ك de son aoption.

]e n'ai mملheureucement aucun e.eaple d'صu tete taurde assez long trn­
crit d camctere وصم عا Laتمs adopte lorigine ذ par le Kurde sovietique.
On peuc le woir tablcux كd lحnك des articles de P. Rondot, indiqu dans  حل
BibliogsapHie, aiم i que dدs le titre de ouvrge sigl& dan  iمBibluraAh و ها
der tirns der R ,Erivan) وسtp معم=iغ م؟ 1962).
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